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Note à l’attention du Ministre fédéral de la Mobilité,
La réouverture de la ligne 154 Dinant-Givet
Septembre 2005
Fermée à tout trafic en 1989, la ligne 154 Dinant-Givet est considérée comme l’une des plus belles sections ferroviaires de Belgique. Sa réouverture a récemment été à l’ordre du jour et une étude de faisabilité, financée par l’Union européenne, a été avalisée lors du dernier comité d’accompagnement du programme Interreg III. Malheureusement, les politiques belges ont répondu négativement à ce projet pourtant intéressant à plus d’un titre.
1. La demande :

· Elle émane :

· De la région Champagne-Ardennes.
· Des syndicats franco-belges (en particulier du syndicat français Force ouvrière). 

· De la municipalité de la ville de Givet
· Du comité consultatif de la SNCB.

L’aCtp appuie cette demande.

· Les arguments :

· Seul lien ferroviaire entre la Belgique et la France sur une distance de plus de 200km, la ligne 154 pourrait être stratégique d’un point de vue géographique. Aujourd’hui, les relations ferroviaires transfrontalières entre les deux pays ne sont plus qu’au nombre de trois. cette situation représente un handicap et un risque d’isolement pour la Belgique qui, au centre de l’Europe, constitue un carrefour pour les flux internationaux. De plus, à l’heure de l’effacement des frontières intra-européennes, l’isolement du réseau SNCB à l’échelle interrégionale transfrontalière est illogique.

· La remise en état de la ligne Dinant-Givet permettrait l’ouverture du département des Ardennes vers le Nord (Namur, aéroport de Zaventem, port d’Anvers, …). Actuellement, les axes importants, tant routiers que ferroviaires, sont orientés d’est en ouest. Cette orientation sera encore renforcée par le TGV est prévu pour 2007.

· L’impact touristique doit être pris en compte : située le long de la rive gauche de la Meuse, la ligne 154 est l’une des plus pittoresques du réseau belge notamment en raison de la présence de nombreux ouvrages d’art (viaducs, ponts, tunnels). On pourrait donc envisager d’y faire circuler des autorails à vocation touristique (jusqu’en 2001, la ligne était d’ailleurs parcourue par le matériel du Chemin de fer des 3 vallées).

· Givet est une ville particulièrement enclavée. La réouverture de la ligne 154 tendrait à orienter cette localité vers Dinant et Namur, distantes respectivement de 20 et 50km (alors que Charleville est à plus de 60km).

· Le désenclavement de la vallée de la Meuse entre Givet et Charleville faciliterait la relance économique de cette région qui a connu le même déclin qu’en Wallonie.

· Le résultat de l’étude financée par le programme européen Interreg démontre la faisabilité du projet pour un coût raisonnable (22,12 millions d’euros).

2. Les oppositions :
· Elles émanent avant tout de la SNCB mais aussi des gouvernements fédéral et régional qui refusent tout dialogue avec les autorités françaises et les syndicats franco-belges qui soutiennent le projet.

· Les arguments :
· Le budget destiné à la remise en état de la ligne et à l’adaptation du matériel roulant à la signalisation française s’élève à 22.120.000 €, ce qui est excessif.

En réalité, ce montant est tout-à-fait acceptable puisqu’il est à partager entre la région Champagne-Ardennes et la Région wallonne. De plus, côté français, on se déclare prêt à négocier ce montant, pas nécessairement au prorata du kilométrage respectif, et à demander une aide européenne.

Signalons au passage que le coût envisagé est 20 fois inférieur à celui qu’engendrerait une liaison routière performante.

· Le potentiel de voyageurs et de marchandises est insuffisant pour éviter un déficit récurrent.

Les chiffres avancés par la SNCB sont fragmentaires. Côté marchandises, aucun pronostic ne peut être dégagé car les chiffres ne concerne que deux années (2000 et 2001). Quoiqu’il en soit, l’Union wallonne des entreprises plaide en faveur d’échange économique avec nos voisins et contre l’isolement ferroviaire. Côté voyageur, les seuls chiffres cités sont ceux des dernières années d’exploitation de la ligne.
· La liaison Dinant-Givet est déjà assurée par un bus du TEC : cette desserte est satisfaisante et bien plus intéressante d’un point de vue financier.

Le trafic actuel en bus donne une idée totalement tronquée de la demande puisque les parcours qui atteignent Givet ne donnent aucune correspondance avec les nombreux trains vers Charleville.
· La réouverture de la ligne 154 pourrait faire concurrence à la ligne Athus-Meuse récemment rénovée.

En réalité, les différences techniques (la ligne 154 n’est pas électrifiée) favorisent nettement Athus-Meuse.
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